
L'alliance
Kennedy-Obama
Après une victoire éclatante en Caroline du Sud le 26
janvier et le ralliement des Kennedy à son camp, Barack
Obama est plus que jamais lancé dans sa course à la
nomination démocrate.

etour en force spectâculaire de
Barack Ob€rna, en Caroline du
Sud samedi 26 janvier. te can-

didai à Linvesiiture démocrate
a rcmporté une large vidone

lors de ces primùes. Une victoire annon'
cée, certes, nais I aræce du ielDe sénatew
métis de I llirois srù ses conclrents dépas'
se toutes 1es attenies. Obama ne recueille pas
moins de 55% des sÈtrnges, contse seùle'
ment 27% pour Hj ary Clinton ei 18% poù
lohn Edwards. Apres ceite victoire éclatante,
Groline Kemedy, la seuie enfant encore m
vie du couple lohn et ]ackie r€medy, armon-

ce son raliement à Olr:lm. re lendenain,
le New York Times publie une bibune inti-
tulee "Un Fésident come mon Ère" dâns
laquele Groline Kennedy afine : "le n'ai
jawk canw de présidekt qui f inspirc d2la

façob dont les eehs ne disent que mnn pèft IÊs

iûspiûit. Mais pour la première fok, ie crcls qu.e

nous avous trowé I homne qui povtait Arc ce

présidùt, pas seuleîEû poùr n'ri ais pa t
uw nauwlle gtne/ation d' A,érinibs."

tf, lendemain. c'était au toù d'Ëdward
r€medy, dit Ted, frèie de lohn I. Kennedx
sémtù du Massâchusetts et Ê€urc emblé-
mtique de lâ Câuche amédcine, d'ainoncer

son nltiement en lançant | "le sens le wnt
du cha genent. Le mo a , est wtu pour une

noutrlle eénéntirn>, a-ûI dêclaÉ.
Et ce nest pâs tout. Dans un mù€tien

publié m€ro€di lo janvier dâns le WaI Sbeet

lonmal, Lâncien présideni Jimmy câter a

olrvedement lolre la €ampagne "erlraadi-
Mift et excirtntz> ùol:Âma pour sa famile
et poû lûi-même. De quoi booster la cân-
didânfe du jeune Fétendânt à I investiture.

<< Croire au changemênt>

Depuis son triomphe en Cffolin€ du Sud,

Obama poursdt une campagne qLd prend
désomâis des dimensions nationâles en îre
du super Tuesday du 5 lbrier, dât€ à laque!
Ie se dérouleront des primaires et câuclls
dâns une dngtaine d'Etats. son but : é1ârgir

sa bâse pour ploul€r qu il nest pas le can-
didât de la seule minorité nofte nuis bieir
de tous les Amédcains. torc des jourc pÉ-
c€dents I €chéance en câroline du Sud. Iex-
pÉsident BiI Clinton avait critiqué Obâma
sû son opposition permanente à iâ $elae
en Ilâk $ril a quâlifiée de 

"conte 
de fees",

sllggéIanr par aileurs que la commûlauté
noire votenit pour Obâma parce quil était
noir. Si Hilary intenogée sur c€s critiques,
â recomu qu€ son mÂri s'étâit <rù leu
empolté", il r€ste que le facteur raciâl a été

rm {àcteui déteminant l01s du sautin en
Câroline du sud, le prerder dans un Etât à

fote minorite none. Obama y a benéÊcié du
$rfli"ge de 80% de cette conmùnauÉ conire
24% de la communâuté blanche.

Le rcùait de lohn Edwards de la course
mercr€di lo janvier laisse HiIâry Clinton et
Barack obanu les seuls pretendants à

I iû€stiiû€ démocrate. Conftrté à une ri!â-
le endurcie par quinze années d'erÉrience
à Washington, Obarnâ, moins à laise en
débat, nen émeut pas moins les foules par
son llrisme. Son pouvoir de séduction tient
précisément au fait quil incame un politi-
cien difiércnb,, un candidât du changement
et du rassanblemmt conte ]e "statu quo.
Mais au-delà & si$ple alhontement Clin-
tôn-Obâmà. le course à linvstitûe déflo-
crâte ponr ]a présidentiele de novembrc
preîd des alures d'affrontement enùe deux

D'un côé les Clinton, pragmatiques, cen-

rristes, ne caignant pas l aflrontement. De
I auùe, les Kennedy ralliés à obanm avec un
positionnement de principe plus à gauche
et une prélér€nce pow le compromis au nom
de I'efiocité. t! duel ôst ouvert.r A. B.
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